
LE MOT D’AU REVOIR DE GIGI AU NOM DE L’EAP 
 
Nous sommes réunis aujourd’hui pour la messe d’adieu à notre paroisse de Père Alphonse. 
Pour nous soutenir dans ce départ qui nous serre le cœur, nous remercions de sa présence 
l’Abbé Michel Guéry. 
 
Alphonse, pour beaucoup d’entre nous, c’est avec de la peine que nous vous voyons partir. 
Vous avez été si présent auprès de nous dans nos missions, avec tant de dévouement. Pour 
être à nos côtés lors de funérailles, vous avez parfois annulé des rendez-vous où, vous 
trouvant à Benoîte-Vaux, vous faisiez le trajet vers nous puis vous retourniez à votre réunion 
au sanctuaire. Quel dévouement ! Quel souci d’accompagnement de vos paroissiens ! Vous 
nous avez donné de votre temps généreusement, sans compter vos discrètes visites aux 
malades si heureux de votre passage. Au téléphone, malgré votre emploi du temps chargé, 
vous avez écouté nos demandes, puis nous rassuriez en disant « je serai là ». 
 
Votre foi profonde, votre façon de nous faire vivre la messe en nous invitant à réfléchir sur 
les textes saints, nous faisant intervenir par vos questions resteront dans nos souvenirs. 
 
Votre discrétion, votre humilité dans l’exercice de vos fonctions, vous ont apporté l’estime 
de vos paroissiens. Dans toute vie sacerdotale comme laïque, il y a parfois des remous, des 
difficultés à surmonter mais aussi des moments de joie et de partage où nous avons 
apprécié votre accueil, votre humour discret. Alors n’emportez que les sourires et le positif 
de notre paroisse. Dans votre nouvelle affectation, en remplacement d’un prêtre, un autre 
prêtre vous attend avec impatience : Gautier, que vous connaissez bien et que nous avons 
eu le plaisir d’accueillir dans notre paroisse. Il est jeune, déterminé et plein d’idées. Quelle 
chance ! Vous aurez à en discuter avec lui mais il a affirmé qu’il vous laissera décisionnaire et 
vous apportera le respect que vous méritez en s’en tenant à son rôle de vicaire. 
 
Vous qui aimez l’histoire de France, vous allez découvrir Vaucouleurs, d’où est partie Jeanne 
d’Arc avec une petite armée. Passez sous la porte de France pour ressentir l’émotion de son 
départ. Imaginez une cité qui, en son temps, était aussi prestigieuse que celle de 
Carcassonne. Priez en la magnifique chapelle Castrale. Voyez, cher Alphonse, ce bel endroit 
qui vous attend, entouré d’une campagne paisible. Ne voyez pas ce que vous laissez, mais 
tournez-vous vers ce que vous allez découvrir. Une nouvelle page se tourne pour vous dans 
le grand livre de la vie, qui est formé de tant de chapitres où nous ne serons bientôt que 
quelques feuillets car nouvelle mission, nouveaux paroissiens, votre temps va bien être 
occupé. 
 
Bien sûr, vous resterez dans nos cœurs comme nous serons dans le vôtre. L’affection 
réciproque perdurera dans le temps car nous ne perdons pas seulement notre curé mais un 
frère dont nous aurons appris calme, tempérance et sagesse. Vous serez toujours dans nos 
prières, priez aussi pour nous et soyez heureux dans votre nouvelle affectation. 
 
Bonne route Alphonse ! 


